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Les Morts 


ornière 
édition 


DE GAULLE AUX ELECTEURS : 


Prenez pour rè 


la nécessité absolue de 
changer au plus vite les 


institutions mauv 


en donnant vos suf- |y 
frages à ceux qui y (ik 


6 ` 9° . 
Le système qu insti- 
tue la Constituti 
est absurde et périmé” 

ei le texte de la déclaration faite, ce matin, par le général de Gaulle 

I manière dont elle sera guidée. Tout le monde 

comprend que l'effort de la nation sera fécond 
ou sera vain, suivant que l'Etat se montrera, ou non, 
capable d'accomplir comme il faut sa tâche pour le 
bien commun. Mais tout le monde voit que l'Etat 
républicain, tiré de l'abîme avec tant de peine, se 
traîne maintenant dans l'impuissance au milieu du 

jeu des partis. 

Convaineu d'exprimer le sentiment profond du pays, 
é utions nouvelles, un système qui, par L 
pouvoirs, et l'existence, au-d 
national, rend: l'Etat capable d'efficience, 


de continuité à travers les vicissitudes politiques. C'eût été la conclu- 
sion de bon sens tirés par le peuple français des cruelles leçons du 


OUT le monde sent que le redressement et, peut- 
être, le salut de la France dépendent de la 


j'ai préco- 


Les premières cérémonies pa- 
triotiques et religieuses dédiées 
au souvenir des mori deux 
guerres et de la Libération se 
sont déroulées à 


aris. 


passé, le couronnement de notre victoire payé je de tant de sacrifices, Ce matin, des fleurs. ont été 
la garantie d'avenir nécessaire à la France et à l'Union Française dans | dépo au pied de la statue de 
le monde dangereux où elles se trouvent désormais, bref, une grande Ce e, pa je mêmes dé- 
épubli ii gations ont fleuri la to ju 

République à la mesure de grandes difficultés. dantions ont four ta te 
Un peu plus tard, les tom- 


Ni 


da raison, ni le sentiment des beaux de Foch et Fayolle, aux 
Invalides, étaient le point de ral- 


Français n'ont ratifié la Cons tution pe EU artist 
À 11 heures, c'était la crypte 


Cependant, tr 


is partis ont pris la responsabilité d'une Constitution 
entièrement di nte, dans laquelle tous les pouvoirs procèdent et dé- 
pendent des partis, directement et sans recours. Le vague décor qui y est 
ajouté ne change rien à ce fait évident, 

Sur vingt-six millions d'électrices: et d'électeurs, neuf millions en- 
ron ont accepté cette Constitution, huit millions l'ont refusée, neuf 
millions l'ont ignorée. Elle n'est done pas, à beaucoup près, ratifiée 
par la raison, ni par le sentiment du peuple français. Mais, en vertu 
de la conjoncture arithmétiqu, elle rentre, si l'on peut dire, € en 


du mont Valérien qui recevait la 
visite des associations de la Ré- 
à Ivry, les tombes 
recevaient l'homma- 
t du recueillement. 
ation s'est égale. 
je au nouveau ci- 
ère de Vincennes à Fonte- 


cardinal ar- 
pa grésidé un 


tal 
s déportés ex-résistants 
mblèrent au mont 
us ia présidence du minis: 
Anciens Combattants. 


près. 
rtés 


pas à déclarer que le système qu'institue la Cons! 
tution est absurde et périmé, et que, s'il n'est profondément ch: 
il va peser lourdement sur nos nouvelles destinées. 


Un système absurde 


Système absurde, car, dans la France telle qu'elle est, les partis, tels 

sont. représentent nas divisions qui sont, hé'as ! multiples et pro- 
fendes, Ce n'est pas sur la base unique de nos divisions que l'on peut bâtir 
et faire fonctionner l'Etat. En fait, aucun parti ne possède l'autorité ni 
tonale qui est indispensable pour gouverner effectivement. Si plusieurs 
d'entre eux associent leurs délégations pour tenter de !e faire ensemble, | 
leurs oppositions réciproques empêchent toute action cohérente. Dès lors, 
l'Etat n'est plus la représentation et l'instrument de l'intérêt général, mais 
une conquête dont les partis se partagent 
tres forces s'appliquent à le dominer, à la 
confusion. 

Système périmé, car il y a contradiction entre les immenses problè- 
mes financiers, économiques, sociaux, impériaux, , militaires, extérieurs, 
qui se posent à la France à notre époque et dont, s'ils sont résolus, elle | 
Seut sortir à nouveau prospère, heureuse et puissante, et, d'autre part 
capacité, la rigidité, la partialité des partis. Cette contradiction éclate di 
Dee les veux. Chaque jour qui passera complètera la démonstration. 
is de que! prix la paierons-nous ? gaz d'éclairage. après avoir laissé une | 

tre adressée au commissaire du | 


LE LOCATAIRE 
DE LA CHAMBRE 13 
ETAIT DESESPERE | 


les morceaux, tandis que d'a: 
faveur de sa faiblesse et de sa 


entraîne dans la mort 
trois de ses voisins 


Le locataire d'un hôtel. 30, rue Gl- 
noux, M. Georges Hamm, 33 ans. c: 
mionneur, qui occupait la chambre | 

13, s'est suicidé ce matin en ou-| 


“ H H H quartier de Grenelle lui faisant part 
Changer les institutions pr i | 
Š $ Fa 3 Le gaz sinfinrant dans les cham- | 

Les Françaises et les Français vont élire leurs représentants. Pi bres voisines 3 provoqué la mort «| 
sent. rendrè pour règle essentielle de leur choix la nécessité absolue} trois autres locataires M. Raphaël 
+. Sainai 2 Calado. 37 ans, de tionalit de 

de ch: au plus vite ces institutions mauvaises en donnant leurs suf- | D te meme CR 


frages à ceux qui y sont réellement résolus ! Il n'y a pas d'affaire plus| chambre n° 14 : Mme Jeanne Farge. 
| cham 


importante, ni plus urgente, car tout le reste en dépend. E -=e - EL occupent ia cham- 
Dans la vie d'un peuple, — comme dans celle d'un homme, — entrent| ans comptable, occupant la chambre 


a. 
setie Paubert, 20 ans, sans profession 
occupant la chambre n° 16, a été 
gravement intoxiquée et a été con- 
duite à l'hôpital Boucicaut. 

Le commissaire du quartier de Gre- 
nelle enquête. 


assurément des éléments dont il n'est pas maitre et qui influent sur son 
destin. Mais, pour combien comptent les règles de conduite qu'il iui ap- 
partient de prendre et d'observer librement ! Pour la France, ces règles 
de conduite, ce sont ses institutions. Le départ est mauvais. Reprenons- 
le, mais au plus tôt ! Tout va vite aujourd'hui et tout retard pourrait | 
nous coûter cher. | 


Au pied de la statue de Clemenceau, 


IL s’asphyxie au gaz mt | s 


aises 


M. Vergnolle, pri 
déposé, ce matin, une gerbe 


LE ROI. D'ANGLETERRE A “ COMMANDÉ ” DES ÉTOILES | 


Une gr 


grande enquête de 
ALLONS-NOUS EN SORTIR ?. 


gle de votre choix 


Paris-presse. 


STOPPER LES PRIX 


le 1" janvier 
on CA 0 © 


nous dit 


Les cérémonies de la’ 
Toussaint et du Jour 
des Morts à Paris 


Das 


R 


de Paris, a 


avant 
SI 


c'est la catastrophe 
et les ouvriers 
exigeront 


un nouveau 
rajustement 
des salaires 


ménagère qui as 


La culbute nous guette. 


Qu'en pense la C. G. T. et sa clientèle 


LLONS-NOUS en sortir ? » C’ 

te impuissant e 
salaire ne suffit déjà plus à faire 

de semaine en semaine diminuer son pou v 

officielles, la course des salaires et 

Le plus ignorant se rend compte qu’ ell: 


M. RACAMOND 


secrétaire de la C.G.T. 


Par François CHARBONNIER. 


C'est à M. Racamond que je suis allé le demander, dans le vaste 


bureau qu'il occupe rue Lafayette, au sixième étage de l'immeuble de la 
| 


C. G. T. 


Les questions que je pose au secr 


étaire adjoint de la C.G.T. lui sont| 


familières. Il représenta a C.G.T, à la Conférence de la viande et s'est| 


spécialisé dans les questions économiques, 


— Ce que j'en pense, réplique-t-il 
sans hésiter ? C'est net : Il faut ré- 
tablir la situation avant le ler jan- 
vier, sinon, elle deviendrait rapide- 
ment catastrophique. À cette date. 
les conventions collectives repren- 
dront effet. Si la hausse n'est pas 


J.-P. Aumont, Maria Montez 
Ray Milland, Laurence Olivier 


animeront ce soir la rétrospective du cinéma 
devant la famille royale 
et 3.000 “privilégiés” 


qui rassemblera sur l 
vedettes anglaises, de nombreuses 


ment d'Hollywood, et aussi Jean-Pierre Aumont et 
Paris et se rendent à Hollywood en faisant es- 


eux, viennent de quitter 


à Londres. 


Jusqu'à nos jours 


L'une de ces éiapes est le premier 
fiim de Charlot. Puis, pour rappeier 
nement du « pariant » l'acteur 
William Eythe apparaitra en chair 
et en os devant l'écran pendant que 
lon projettera « Le chanteur de 
Jazz », d'A) Johnson, qui fut le pre- 
mier film sonore de l'histoire, 

Maria Montez, que l'on appelle «la 

color », fera ensuite 
pour la pre- 
sa 


a créée spécialement pour cet- 

te occasion. 
Maria Montez sera tée par 
et tous dialogue- 


LONDRES, ler novembre. 


tous ses camarades 
et l'on peut être 
termes 


cinéma 
sûr qu'il trouver les 
heureux célébrer l'amitié fran- 


co-britannique scellée dans la guerre. 

Jean-Pierre Aumont, qui a servi 
dans les Forces françaises libres, est 
venu deux fois à Londres pendant 
1l se trouve que ses mis- | 


Les dockers de Bordeaux 


sont en grève 


BORDEAUX, ler novembre. (Dépé- 
>) — Les agents 


mis à nouveau en 
tin. Les dockers se 


ment solidarisés avec eux. Quatorze 


bâtiments sont immobilisés. 


< — En prenant 
grais et en les 
b sans... à 


| 
enrayée, les ouvriers demanderont | 
de nouveaux rajustements. Le cycle | 
infernal continuer: 

Ce jugement, dans le style d'un 
diagnosuc, a dù moins le mérite de | 
fixer une échéance. 

Mais. comment en sortir ? 

La question ne prend pas M. Raca- 
mond au dépourvu. En homme assuré | 
d'énoncer une vérité très simple, il 
me répond ; 

— fi suffirait d'appliquer le pro- | 
gramme de la C. G, T, 

Eus-je l'air incrédulé ou pensa-t-il 
que mon ignorance était pius pro- 
fonde qu'il ne l'imaginait ? Je ne sals. 
Mais 11 reprit aussitót : 

— La Conférence économique 8 | 
pris des décisions auxquelles on a, 
délibérément, tourné le dos. Elle 
n'avait autorisé que quelques queues 
de hauss. On les a accordées par | 
centaines... et souvent à des indus- | 
triels qui n'en deman 

» Voulez-vous quela 


Frénésie de hausse 


» Depuis le rajustement des salai- 
res, les produits chimiques ont aug- 
menté de 48 ge. les engrais de 20 à 


EL Racamond conclut en marte- 


pays. 

— Qu'envisagez-vous pour 

Z Reviser toutes les augmentations 

abusives de priz. Sur ce point, vous 

le savez, la C.G.A. la CGT. et la 
CFTC. sont d'accord. 

Mon interlocuteur se tait, Pense-t-il, 


est la phrase que se répètent chaque jour la 
à la hausse des prix, l’ouvrier dont le 
re les siens, le petit retraité qui voit 
d'achat. Car, malgré les promesses 
des prix continue de plus belle. 
e ne peut plus se poursuivre longtemps. 


Jusqu'à quand ? 


de plusieurs millions de travailleurs ? 


PASSAGERS CLANDESTINS 


Les immigrants juifs 
du “Saint-Démitrius” 
avaient maitrisé 
l'équipage. 
Et après avoir arboré le 


pavillon sioniste avaient 


mis le cap surla Palestine 
JERUSALEM, ler novembre. 


du navire clandestin « Sainte 
Demitrius » transportant 1.250 
i ts et qui avait été intere 
par un destroyer britans 


templ: 
mitrius 
et mis le cap sur la Palestine. 

(Suite en page 3.) 


comme moi, aux difficultés de cette | SES 


tâche ? Mais je reprends déjà : 
— Comment pe freiner la 
hause à la production ? 


3 


DEMAIN | 


Les “ remèdes ”| 
de M. Mendès-France 


— De deux manières. En faisant 


baisser tout d'abord le prix des pro- | 
l'agriculture | 
Le monopole de la distribution des | 
appartient à| 


duits indispensables à 


engrais, par exemple. 


quelques individus Lis fixent les cours | L£ 


comme ils l'entendent 

» Si le prochain gouvernement n'y 
met pas-bon ordre, 
nous-mêmes les cullivateurs. » 

— Par quel moyen ? 

Mon interlocuteur sourit : 
quelques traine d'en- 

butant aux pay- 


ceux, du moins, qui ne font 


marché noir, 
question me brûle les lèvres : 


— Etes-vous partisan du ration- 
t? 


(Suite en page 3.) 


nous servirons | 


FES 
ORFEVRBRIE CLÉPER 


30.Bd de Strasbourg. Paris 
MÉTRO: CHATEAU D EAU 


SAINT GRANIER 


JEAN GRANIER 
|| AU GRAND LARGE 


(| 16, rue Poncelet WAG. : 22-15 


“LE CLUB” 


68, rue Pierre-Chorron - ELY. : 65-18 


Boum: 


VALENCIA 


30, Fo Montmartre PRO : 05-83 
le retour à lo scène de 


CARLO COTTI 


40, rue Fontaine 
LE COUPLE LE PLUS DROLE DE PARIS 


MODEST et FERDY 


TRI : 09-40 
LE PLUS GRAND FANTAISISTE 


Marcel DIEUDONNÉ | 


OPERA. 275. 
DANCING 


10, Rue du Hanovre - Métro : Opéra 
Tous les jours matinées et soirées 


LE VENISE 


Nouvelle formule - Nouvelle Direction 


PIERRE DUDAN 


la techni 


Le 5.0. 


ES portes du Grand Pa 


AU XVIF SALON DE L'AVIATION 


-30-R. 


ouvriront, le 15 novem- 


bre, sur le 17: Salon de l'Aéronautique, qui sefnble 
‘Promis à un succès très grand. 
Derrière les murs du Grand Palais, le miracle s'ac- 


complit : deux cent cinqu: 
leurs stands. Les ministère: 
des Travaux publics et de: 
projets de participation. 

za Test avec Jole qué nous sécepr 
tans d'exposer 105 appareiis a Paris, 
ont déclaré les, Britanniques 

Y montrera sòn fameux 
« Meteor ». bimoteur à réaction. 
recordman de vitesse, un planeur sans 
ueus et plusieurs moteurs de grande 
uissance. La Royal Air Force Ius- 
trera par deb maquettes l'évolutios 
dé l'aviation militaire britannique 
depuis 1912 et enverra un SEA. 
Fury », avion de chase de ia marine 
rs que ies grèves 
dans les transports ne comprometent 
nos projets. préviennent les représen 
tants des Etats-Unis, mais le pagi 
bot Ile-de-France ramène d 


NS \Le Général du Roi 


PAR DAPHNE 


J 


E ne 


tion 


RESUME 


Honor Harris de Lon- 


me vint 


rest fut, en 18: 


su 


son en 1600. 
N'y avait-il 
Tanpa 
fils aîné, l'id 


infir 


aas tawern. 
me, alle n'a samos 


J'aval 
de ia chambi 
couloir. 

utilisé un es 
Mai 


forogu'on 1642 — lle à 
ont 


ledeus ans — felos boutant. 
tg da guerre entre le roi me restait à 
haries et son Poris- 
meni, Honor eat em 
trein, lier habiter 


ax château de Menobiliy 
a où familie, 


D plut le 1 


John Rashleïgh faisait à chev; 


tite promenade habituelle. 
Krd. dane la Journée, le soleil petça N 


nu 


Langdon. Joan le remplaça aux poignées 
de l'amener à me rouler dans la cour ex 


où je fis mine d'admirer mes propres 
En réalité j'étudiais la structure de 
dit, toute la hauteur de la maison 


ypothèse était correcte. 
avoir à l'intérieur un escalier descen- 
dant plus bas que les fondations de 
la maison et un souterrain débouchant 
à quelque distance. Pauvre oncle 
John? Bøn portrait n'était pas dans 
in galerie avec le reste de la famille 
Si son père avait pris tant de soin 
pour le cacher aux yeux de tous, c'est 
ril avait dù être un objet de crainte 
Horreur 
Quittant la cour extérieure, nous 
traversämes la garenne et primes 2] 
ghemin passant devant la maison du 
régisseur., La porte de cette dernière 
était ouverte et Mme Langdon, une 
femme de bonne apparence. présentée. 
Ansista pour me faire boire un verre 
de lait. Elle sortit et nous regardions 
autour de nous. quand Joan, en riant, 
me montra un troumeau de clefs 
pendu à un clou derrière la porte 
— Le vieux Langdon est un vrai 
æôlier, me souffla-t-elle. I ne re 
sépare presque jamais de ses clefs qui 
dansent à sa ceinture, John m'a dit 
it ait un double de toutes les 
Sets ppartenant à mon beau-père. 
- -il ici depuis longtemps ? de- 


- Oout, ai Joan. M est arrivé 
t e jei, au moment où l'on 
anusan la’ maison. D n'est pas 
un coin de Menabilly qu'il ne ron- 


Dans ce cat, pensalje, 1! connalt 
sûrement le secret de l'arc -bou 
s secret 1) y a. Joan avec une i 
riosité aussi vive que la mienne. exa- 
manait les clefs. déchiftrant Jer eti- 
auettes 
— Maison d'été, lut-elle et avec un 
sourire espiègle, ia’ sortit de l'anneau 
ei l'agita devant mes yeux 
— Vous avez exprimé le désir de 
visiter la tour de la chauwée. n'est- 
cé pas ? dit-elle en piaisantant 
DEJ t précis. Mme Landgon 
et Joan, craignant d'être sur- 
cacha instinctivement la ciet 
jes plis de sa robe. Nous ba 
quelques instants. je 
lait en hâte et Joan 
d'un air innocent. 
congé de ia brave femme, 
dirigeant vers les jardins. 
— Vous voilà prise à votre jeu, 


qua-tcelle en riant sous cape. I! t 
ventera quelque histoire pour sat 
fare le vieux Landgon, Mais pni 
Que nous svane ja rief. Honor. ce se- 
rait une pitié que de ne pas s'en ser- 
vir. 

C'atalt vraiment une complice me- 


Fitu» traversèmes Jes jardins C'ert 


gagné une di- 


seulement après avols 
de én Rauteur que nous 
le mer. Menabiliy, bien 
construit sur une éminence, était 
t masqué du côté de ls mer 


æt je commentai le fait à Joan pen- 
dont qu'elle t mn chaise vers 
ta-maison d'été. au bout encore lóin- 
tain de le chaussée. 

— Ovi, dt John m'a exniiqué 
que ôa malien avait été bâtie en cet 
epdp pour ne p étre anaroie de 
ja mer Le vieux Jahn Rach'eien vi- 
wall dane ia eriinte ronéimnele des 
pirates Maie mar tout dire. H mart 


Fa age mesier asian nan hri mA 
me e ar Don iey temne, ap a 
eyit p tramer. carháas queime part 


dune ia maisan der halee de snie at 


hurno Pes 


de harrar Faraoni 
gals où-amentes par lan propr: 


puit bE LANGLAIS 


Je tentai de me rappeler la dispósi- 


ce qui avait pu me frapper quand John 
m'en avait f 
N était plus de qua 
Menabiily était un bâtiment rectangulaire 

aux lignes droites et simples, sans aucun sail'ant. 


ait au mur, 
hambre fermée. Comment, au nom du ciel. 
u? Joh 


tement condamné devait 
l'obseurlié, 


teau, 


añte exposants aménagent 
des Armées, de l'Armement, 
Transports, réalisent leurs 


jone pris.. le bateau et seront aut 
hamps-Elysées pour l'insuguratién. 

Après longues hésita le 
gouvernement soviétique a fait eoù. 
naitre qu'il ne pa ra pas au 
11 Salon, mais précise qu'il déi- 
guera À Paris des obeervaieurs qua- 
ines 

La firme Fokker présentera, pour la 
Hailandè. des avions de tourisme. èt 
la maison Fiat, pour l'Italie, un mo- 
teur dont les caractéristiques ñe sont 
pas encore connues. 

La Tehécaclayaquie, où 
annt nationalisées. a tenu 
À Paris plusieurs moteurs 
der abieis d'équipement 

Enfin. toutes les grander 
de navigation 


les usines 
à expédier 
d'avions ef 


compagnies 
aérienne ont charge 


DU MAURIER 


pus dormir, de longues heures. 
de la maison, vue du dehors, et 


it faire le tour. 
e heures quänd la réponse 


coin nord-ouest, un puisant arc-bou- 
du tolt jusqu'au sol, à côté 


n Rashielgh, faisant construire sa ma 
avait-i) pu concevoir cet are-boutant ? 
pas quelque rapport avec le fait que, 
re celui 
lot ? 2 
je me souris à moi-même. 
était entré et. sorti 


re sans passer par la poriè, clôsé. du 


11 svalt, à l'instar du pauvre oncle John. 


er dissimulé dans la mâste de l'arc- 
pourquoi, dans quelle intention ? Il 
le décour 


CHAPITRE IX 


Curiosité 


lendemain matin et je ne pus faire ma 
Mais plus 


ages et. m'enveloppant de mon mañ- 
f'annonçal à Matty mon intention 


chaise. et il me fut 

e en passant sous l'arche basse 
quartiers 5 
l'are-boutant qui tenait, je l'ai déjà 


qui touchaient 


Auquel cas. pensai-je, un passage 

discret connu de l'intéressé seul et 

être de son intendant serait 
Reidemmen! de grande utilité. 

Nous arrivàmes à la maison d'été 
et Joan regardant mi nous étions bien 
seules, sorut se clef et la mit dans 
la serrure. 

— Je dois vous avouer, me dit-elle 
qu'il ny a pas grand-chose à voir. 
Je suis venue une fois ou deux avec 
mon beau-père. C'est une grande 
ce moisie, aury rayons garnis de l- 
vres et de papiers On y a une très 
iche vue sur la mer. 

ile fit pawer ma chaise par la 
porte et je regardai autour de moi, 
m'attendant presque — enfantillage 
— À trouver des traces de piraterie. 
Tout était en ordre. Les murs étalent 
#arnis de livres. Les grandes fenêtres 
© mmandaient toute la baie de Grib- 
ben jusqu'à ia route côtière menant 
à Fowey. Quiconque eùt approché de 
Menabiily en venant de l'est eùt été 
vu par un veilleur posté à ces fené- 
ires, de même que tout navire pas- 

en vuè des cô 


vires de M. Rashlei 
À Pridmouth 


Le sol dallé était recouvert d'une 
carpette. sauf un coin oceul r le 
bureau de mon Doeu-frère” ok l'on 

cé une natte épaisse. Tout 

ouvait la netteté de l'esprit des 
leigh. Les papiers étaient classés 

avec soin et clarté. John me laissa || 
tfouiller dans les livres. Elle alla se 


poster ur la chaussée. Rien ne mel 


tentait particulièrement. Ouvrages de 
droit. secs et poumiéreux, livres comp- 
tables et de nombreux volumes éti- 
quetés : « Affaires du comté ». très 
certainement du où Jonathan 
était shérif de Cornouailles. 

Sur un rayon inférieur, près du bu 
reau. éiaient d'autres volumes 
marqués « Ma Maison de Ville » et un 
autre « Menebilly ». Puis venaient | 
« Contrats de mariages » et « Testa- 
ments ». Tout était méthode et ordre 
Le volume marqué « Testaments 
était sous ma main et me tentai 
etangement. Je regarda! par-dessus 
mon épaule Joan tout en chantonnant 
cueillait des bales pour ses enfants. 
J'étendie le bras et pris le volume. 

'outes les pages étaient rem 
l'écriture méieiieuse de a. beru- 
frère, Je Journal les pages intitule : 
« lon re n leigh, né 
1854. mort le & mal 1624 ». 

Ne devrais je pas avoir honte di 
me mier de ce qui ne me regarde 
nullement ? Je n'en continus! pas 
moins à lire. Toutes les terres en Cor 
nouailles, la malson de Fowey, celié 
de Menabilly èt tout l'actif de la rue 
cemion venaient au fils cacet Jona- 
than exéeuteur testamentaire Por 
finir, un codicille : trente livres par 
an «ur Fowey pour servir à ireny 
tien de mon fia alné John. pour être 
payées après la mort de mon Ale ra 
det Jonathan. qui. durant sa vie. de- 
vra amurér son entretien. lui conce- 
der une chambre, avec viande. bois- 
son et vesture D'un mouvement ra 
pide et furtif, je remis le volume en 
place. Juan revenait. 

Ainsi done le doute n'était plus pos- 
sibie Le pauvre oncle John avalt été 
un pauvre fou. J'écartai ma chaise du 
bureau et la roue droite rencontra 
Fra b mge un objet dur seus 

patte isse. me penehal paur 
libérer la roue, et relevai létofe 
Lobstscle était un anneau fixé dans 
la oierre 

Me baimant plus bas encore. autant 
Que-ie je pouvais. et saisissant Ti 
neru je parvins à soulever la dálle 
deix eu trais poueer, mais gant qué 
n onide ne me force à lâcher prisé 

v le temp d'apérrernlt 18 
marche à nn secsller descen. 
tent dans è nah. Je remis none 
mamen: précis où ma Milaus pas- 

Va varie 
Ph hian Honor, me dit elle 

» vu saut re que vouliez ? 
. dis-je, je erois r 


(A vivre). 


ue française 


retrouve 


Air France d'expoier leurs apparèilé 
les plus modernes. 
étions ef droit dé créindre 
que la confróntatiðń dé nos appareils 
jke les dernières produetions etram- 
pe marquêt le retard iubi par la 
rance après les événementr de ces 
dernières années. 
Parmi les avions de tòurisme nou- 
vellement eòncus, à edté de l'« évion- 
cerceau» au service du démi 


l'auxiliaire de 
trois prétotypés français séront expó. 


l'agriculture, 


La 


l’avion-cercéau 


+++ 


séi, Miéux: l'un de nos appareils nous 
serà envié par les grandes puissances 
étrangères 
11 s'agit du « SO 30-R » bimoteur 
de transport <ubstratpherique qui 
représente vraiment « du neuf et du 
raisonnable ». Cet appareil de 440 ki- 
Inmètres heure de vitesse croisière, 
sera sffecté aux grands Voyages sur 
le ennlinent Avec un frét réduit, 
il emmènéra 34 passagers d'une capi- 
tale à une autre 
Le S.N.C AC. termine actuellement 
pour le Salon le « NC, 11 ». notre 
premier carto aérien Ses réservoirs 
contiennent 8.000 litres d'essence et 
6002 lies d'huile. Le souti, da bg- 
- permet une charge dè 
[7.000 kilos — mesure 18 m. 10 de laf- 
Beur et 3 m. 10 de, hauteur. Les visi- 
teurs verront au Salon avec quelle 
facilité gros eamions rent 
dans lé cargo aérien, avec quelle ra- 
pidité le chargement et le 
ment des marchandises s'opère gri 
à denx immenses treulls électriques. 
Si ia France sést laissé distancer 
dans La rechèrche des moteurs à rêac 
tion. le Sal@ offrira cependant des 
protätyres appelés à rivaliser avee les 
Appareils étrangers, Le « $O. 8 000 
biplace équipé d'un moteur Roll 
Royce atteindra vraisemblablement 
une sutesse voisine de 1.000 kilomè 
tres-heure près du sol, I! y aura austi 
l'avion à réaction « Leduc », mais il 
èst probable que le public nè sera 
pas autorisé à lexaminer de trop 
i la Défense Nationale a ses rai 


une maquette donnera | les 

ves du moteur français 

le plus puissant du mandè. 

11 sortira bientôt de l'arsenai de Chà. 


intéressera surtout les 
techniciens, diront les simples curieux 

Non : les organisateurs, qui ont ly 
Jules Verne, ont recherché le moven 
d'initier le grand public et particu- 
lièrement les jeunes, aux secrets de 
l'aviation, de l'intéremer sans récla. 
mer de connaissances spéciales. Ils ont 
réussi. Et c'est justement ce qui fera 
l'originalité de ce Salon 

Toutes les questions que l'on peut se 
poser à propos de la navigation 
aérienne recevront une réponse. 

Dévire-t-on, pa: exemple. connaître 
le spectacle qu'offre Paris vu d'une 
altitude de 3.000 mètres ? Une im- 
mense maquette figurera la capitale 

vee des couleurs déformées par la 
distance. 

Les tracés de tous les itinéraires 
aériens dans le monde s'inscrirent 
sur une aphère lumineuse, et un mé- 
morial à la gloire des pionniers de 


Lundi 4 novembre, à 10 h. 15 
L'IMMORTEL CHEF-D'ŒUVRE DE 


Mozart 


DON JUAN 


dans les nouveaux décors 
lumineux de M. Klausz 
UNE ECLATANTE DISTRIBUTION 


SARAH - BERNHARDT 
Charies DULIN 


'Armend_SALACHOU 
mms Loc. ARC. 95-86 et agences 


THEATRE VERLAINE 


66, rue, Rochechouart 


15 DERNIERES 
LE BAL DES POMPIERS 


de Jean NOHAIN 
ler NOV. MATINEE et SOIREE 
MONTPARNASSE 


CASINO sm mot. 15h 


Le célèbre ténor 


LUIS MARIANO 


A BELLE DE 


En 8 minutes, dans le Grand Palais, 
vous pourrez faire le tour du monde 


France présen te : 


Tavion-insėcticide 
le transporteur substratosphérique 
le cargo de l'air 
les plus modernes avions à réaction 


sa place 


par Jacques MERY 


l'air dira les iaérifices qu'ont éxigél 
la découverte de ces lignes. 

Les audäcieux auront à leur dis 
position un + link-trainer ». comme 
celui sur lèque) sentrainent les fu- 
ture pilotes d'Air-Fran 

De la e Demoiselle 
Dumont à l'apparei 
Matisé. désodorisé. Air-France démo: 
irera comment l'avion a porté Thom. 
me à la mesure du monde. Et puis, 
l'on murmure que les plus jolies hò. 
teses de l'air prouveront aux voys 
æêurs que les trente kilos de bagages 


réglementaires suffisent pour empor- 
ter même le supérflu ! 
Mais le clou du 17: Salon sèra sans 
doute la transformation du Grand-Pa- 
lais en un aéropôrt. Grâce à des map- 
pémondes géantes. les visiteurs as- 
teront au parcours complet d'un 
avion qui fait lé tour du monde et 
atterrit au Bourget. Et pour que Uil- 
lusion soit complète. le ministère des 
Transports fait installer dans la ro- 
jour dél 

laquelle _travfilleront. 

réellement des techniciens èn liaison 
constante par téléphone avec lé 


Fi 


Li 


ši 
EH 


SSOUFLEE, je grimpois 
miblement sous un sol 
ceblant après 

la sente caillouteuss qui 


conduit à le ferme de lo mè 


utes de la je pas 
parfois de courtes focances, le 


que nous préférons le 
pius souvent ce qui est diffic 
ji ent aisé, ce qui nous 


bute à ce qui mous attire et je 
reste fidèl 


à le mère Barrebrise, 
leong duquel je 
connaissances » 


servonte borgne de l'auberge. E 
me porie de ses deux fils. L'oiné 
a de l'instruction, il a obtenu son 
certificat d'études, eette 
année l'instituteur m'e pas voulu 
présenter le second. 


bonne heure. Nous nous couchons 
toujours derrière le soleil 

Cette phren 
veux vers le ciel d'un bieu dur 


Qui sait ? Nour 
peut-ètre tous, 
le soleil. 

Marceline suit 


misme à l'égard 
me fait lever les 


AMBIGU — — -FREDDY 


ce 
= l'on 


Aujourd'hui MATINEE 15 


w RIRE. 


LA 
VALISE 


H. — SOIREE 20 H. 45 


PETIT-CASINO 


Aujourd'hui à 2 h.1/2,5 A. 1/4 et 9h. 
NOUVEAU PROGRAMME 
de MUSIC-HALL avec 
SARDOU, F. GILBERT et 12 Nes 


BERGMANN 


D'JEKILE 


6 SEMAINE DE SUCCES ! 


| 
| 
| 
| 


A MINUIT 


tal came trug 


eou 
REVANCHE 


|téte des « jeunes » 


[réalisé contre „toutes 
|Cetre maitrise ‘ne sera pas dépassée 
| vreiment 


| taire) 


VOUS REGRETTEREZ 
"TOUTE VOTRE VIE ! 


« None but the lonely heart », adapté 
et réalisé par Clifford Odets, d'après un 
roman de *Robert Liewelyn, prendra 
place parmi les grandes œuvres du ci 
néma américain. I! semble que son mel 
teur en scène soit appelé, avec Orson 
Welles et Presion Sturges, à tré à la 
d'Hollywood. 
Claude HERVIN. 


C'est le roman d'un réfractaire, Clif- 
ford Odeta, scénariste qui a de l'âme, 
l'ouvre par de fort belies images. 

Miche! COLLINET. 

A 
the lonely heart 
les 


« None but > est 


traditions 


le cinéma devient 
art, un très grand art. 

« None but the lonely heart » 
« Citiren Kane » 


Gloras un 
après 
est un exemple 
1-3. MARCHAND 


Lo 


Ce Ernie Mot (Cary Grant), au 


|bout de ses révoltes et de son cynimme, 
[cherche une erpèe, 
|cerne mal et se débat furieusement con- 


| 


[te 
| contesteblèment des dons de réalisateur 


fe rive qu'u di 


tre une vie Qu'il connait bien. 
Jacaues POTIER. 


A 


On voudrait bien voir d'autres fiims 
de ce Clifford Odete, que l'on ne con- 
naissait l'à présent que comme au- 
+ dramatique et seénariste : il a in- 


Roget REGENT. 


d dans 
nalistes 


the 
heart » (Rien qu'un cœur sal 
Une œuvre rare, une de ces eu 
us tard de ne pas 


Pour passer ce film « pas comme I 
autres ». il fallait une salle « pi 
comme les autres » : « Nene but the 
lonely heart » (Rien qu'un cœur soli- 


passe enfin au cinéma Marbeuf. 


pincée ou simplement ce pessi- 


mows réveill 
wn jour, derri 


ate. 
1 oppelient 


Maintenant, je vois m'occuper de 
outre, là-hout. Il fout tout de 
même que je prévienne le poys, 
lecin, le curé, tout le dio 

et son train. 
Elie enveloppe d'un lourd re 
gord réproboteur tout ce qui 
souttre de cette disparition inso 


fermier : bi 
lie. 
Ses traits ne trohissent aucune 


— Il étoit done molade ? , Mènonte : les poussins qui 
Elle se frappe le front ovec lent, les voches attendant 
l'index qu'on les. troie, les chiens qui 
— Çe se voyait ! béillent, les chats qui se pres 
Elie ajoute, d'un ton volontei sent sur le seuil, l'être éteint 
re moi-même qui vais me décider à 
— I s'est pendu... Gler acheter mes œufs ailleurs 
Elie ogite des seoux, les vide — Et savez-vous avec quoi il 
« cinguonte bruyamment. Tout à covp, west pendu? Avec une” belle 
ons environ. Elle est encor roncune jeillit en mots pressés neuve. Si encore il s'était 
de, gronde, mince. Ses yeux ~ pre à rien... Faire ça! servi d'une vieille ! 
Ensuite, je bovarde un instont clairs, vifs et oy le teint Quand il y o tont de travail. Je — li Fa.. abimée ? 
avec la vieille Marceline, omise frais, le denture £ lai trouvé ce motin à cing heu- Lo mère Borrebrise housse les 
en permanence relotivement coquette, es, Ce que ? Ben, jt ules, Visiblement, elle me 
Une bonne odeur de soupe cux ce je ne sais quoi qui fait lai dépendu. Même qu'il m'est 
poireaux s'évode de je solle d'elle, foncièrement, la poysen- tombé dessus et m'e écorché le en sûr! Mois une 
bosse. ce la ruse qui veille jambe evec ses souliers à cle du ! Va falloir q 
— Eh ! oul, nour mangeons de dons le regard, le bouche cruelle,  Bourrique, je Ivi ai dit. Tu veux n morceaux pour la 


encore me faire du tort? Enwi- 
du ciel qui lui 


LE DELAMBRE 


A Amér. || 


| 'UNE CERTAINE FEMME 45 


|mmmanm avec Bette Davs umanm 


avensa de l'Onérs - OPF. 

SES DINERS FINS 
Derniers jours de 
GEORGES 


76-19 


PIERRE 
| 
BLANCHAR AU DANCING 


LE MIRLITON 


olles M® Viliers 
et 


ORCHESTRE 
à 15 h. Ts les somedis 


Fermé le dimanche 


ONY MURENA 


BAL DE NUIT 


CHARPINI 
| a « BRANCATO 


eux diners-spectocies du 


PAVILLON, 
DE L'ELYSÉE 
u COSTIA re 


PARIS-PARIS - ANJ.85-10 et 29-60 


Soupe 
DAN. 81-52 
En exclusivité 
avant son départ pour l'Amérique 


LUC BARNA 


Le dynamique orchestre 


FERNAND CLARE 


des Ambassadeurs de Deauville 
Mercredi GALA DU BIB 


wa L'OPERA 


Le Tout-Paris élégant 


bronce avee 
Georges BARCAROLA 


CLUB DES CINQ — 
LEA Le tre ep Sr 69-85 


YVE 


mamn 


2 


| 


soupe à 


BAGATELLE 


| | 
20, rue de Clichy. — TRI. 79-33, 76-22 


| et le rentrée de l'orchestre | 
e SON PROGRAMME INTERNATIÓ: 
== Michel EMER = GRAMME INTERNATIONAL 


Oo Moku 
AUJOURD'HU` NTANDE MATINEE 


EN SEMAINE SAM. ET DIM 


ET LUNDI MAT. MAT. ET SOIREE 


7O fr . 90 tr. 


LA CONSOMMATION AU 


COLIS X um 


et toujours ENTREE LIBRE 


Orchestrer 4, rue Rochechouart 


LE MONARQUE 


| 


assassins 


Aujourd'hui 


PARIS 


: Publieité., 
verte : Centenaire 


Pare des Expositions : Salon de 
Enfance. 
s des Etats-Unis : Salon d'Au- 
Galerie Charpent Portinar! 


Opéra 
Opérs.Com 
Com -Frand 
P. de Chail 


Agnès Capri 


Ambassad 
Ambiga 


Freddy la valire. 
Dix Peuts Negres. 
Les Fr. Karamazov. 
La Folle de Chaillot 
La Strarbourgeolse 
Le Saint Bernara. 
Rev, des Capucines. 
Relâche 

Chamsenre 


aima 


Edouard: VII 
aité-Lorlg 
Gramont 15 
Grana Goign 

Gymnas 
Hume 
La Bruyère 15 


2 Site voi 
2030 Hamlet 
Mathurins . 21 L'Extr Cap. Smith 
Michel Ó 1. Disble $ serait 
Aupr de ms blonde 
No. No. N 


Faitndor 
Le Bar du Crépuse. 
La Mésère appriv. 
Les _Incenéiair 
Georges et Mar 
Fue et nous. 


N. Lane. 15, 2 


feRoyel 21 Dese. on V. dem. 

FORTE du 

Potinière 15, 21 Huis clos 

Reniss a Are et dentet 

Shen. 13, M0 La Terre est rond 

Si Georges 5 A 
394s sa 

APARE Le mouton noir 

Th, de Poche Le mes! de Lengoft, 

Variétés Balthazar, 

Veriaine Le B. des Pompieri 


Rude la Paix. 


17.18, 2 
Coucou 14,30, 1 


Lune Rouse 14 


17,30, 2 Dans un fauteuil. 
MUSIC-HALLS 
ABC. 14,30, 17.30 
217 Bourvil, Ulmer. 
Alhamb. 15, 21 Sourire de 
Bobine 2 L Clevérs, J, Gras 
Cas. Mont 15,2045 La Belle de Cadiz. 
Cas, de Paris 
Paris Extré-Dry 
Etoile … 15 Edith Piaf et 1. come 
pag de la chans, 


J'y crôis Ded Rysel) 


Bergère. ‘4% 


C'est de la folie, 
21 Belles de Paris 


21° Sardou. P. 
Tabarin 14,30, 21,30 La Jo 


x nir, 14 


Au cirque en 1900. 


Médra 


2i 


FILMS FRANÇAIS 


Agriculteurs La Batai 
Avenue, perm. Le 


17,30, Attr, sensationnelles, 


Revenant. 


Panache. 


La Belle et 1a BA 


orado, perm. .. Le cab. du gò u 
Ermitage La Rev. de À. L K 
Frangais, perm.. La Feire aux Chim 


Le Père Tranquiile 
Patrie. 

Le cab. du 
La Belle et 


Symphon. 
Symphon 
La Rev 

Olympia 

Moulin Rouge 

Normandie 

Palais de Glace <. Mission: 

Paramount, perm. Le Revena: 


L'Idiot. 

Gribeuille. 

Sidonie Panache. 
Le Père Tranquille. 


Pereire Palace 
P 


L'Ass. n'est p. eoup 


Royal smana 


gaStndio L'Emprelnte du Dieu 
Ursulines : Le Bataille du Rail 
FILMS PARLANT ANGLAIS 


Artistie 
Aubert. Ps 
| Broadwa. 
|Cinémonde 
| 


14.30, 20,30 La folle 
La Just 
Rend.-vous à mi 
Les mains qui tu 
Dr. Jekill et 


Ciné-Opé 


M 
Hyde 

++ Soupçons 
: Une cert 


\Cinépr. Ch-Fiys. 


Delambre ù ne temme 


n valet 
Joé 
À s2 r 


:: La Mais. 4 
-« Citizen Kane. 


Hiner et se enque. 
Mon, amie Safiy 

< voleur de Bagdad 
m Hiler set aa eilane, 
oaie, perm.. Les maina aui tout 
iodio ER ere. Lady Nemila 
Triomphe Back Street 


| FILMS ETRANGERS DOUBLES 


[Bonapario . ciel Argen: 


Came 
ang dans À 
Cinéph, Mentm Vivre libre. N 


Matricule 217. 
Dernière chance, 
Soupçons. 


Opéra. 
Haussmann 
Méliès» 


pr Mille et 


une nuits 


Sublime sacrifice 
L'enfance de Gorki, 


a dio 


Vous pourres 
entendre ce 
PROGRAMME NATIONAL, — Bul- 
rtins d'informations: 18 h 
15 D 45 et 23h 48 

13, 

w h 
Transmission drs 
an: Le Saint 
deux sectes "et eina 
Ciaude-Anaré Purei 
PARISIEN, - Bai 


h, Prineip 


m: 
Le Ciub des 11 


Déminrge » 
que d'Henry Jaca 
PROGRAMME PARISIEN 

lelin d'informai 


liés et report 
| Femmes d'aujou 


Du 15 août 1944 au 15 août 1945 


JETANCHE 19 


® 
ON OFFRE 


SUPERBES MANTEAUX 
COLUMBIA et CASTORETTE 


PAYABLES MENSUELLEMENT 


LA FOURRURE | 


6m, R. du 4-Septembre, PARIS | 


M. BYRNES VEUT 


un gouvernement 


provisoire en Allemagn 
avant de discuter de traité de paix 


WASHINGTON, ler novembre. 


J'ÉTAIS UN CORRESPONDANT 
\ chacun de guerre 


sa y éri l é par MARCEL PICARD 


MABELE 


“ Excusez-moi, 


Oui calomnie _les 


Une campagne paisible 


Prix Albert-Londres 1946 


E 15 août 1944, venu d'Algér à bord d'un chasseur de la marine | 


française, je débarquais à Saint-Tropez avec les armé 
sés et alliées. J'étais loin de penser au prix Albert-Londres... 


| 


fran- | 


j'ai passé une colère 
sur la vieille ” 


À quelle il a fai 
s'est entretenu pendant 45 
Le secrétaire d'Etat a décl: 


PRES sa conférence de presse d'hier après-midi 
des déclarations 


sez important 
utes avec le prési 


é qu'il avait fait un tour d'horizon sur 


x pr : les questions internationales avec le Président avant le départ de cel 
Mäls « quelle est la part de la| l n'y avait idée : j'allais reprendre pied sur la terre de | Au: ; s ` le t de ce 
Pim Eigra se Akl i A écrit de Suisse un| ci pour un voyage qui le mènera d'abord à Independence (Missouri) et 
te ? » se demande Raymond Aron Cette France, il y obtenir de prendre p: ns x durera jusqu'au 5 novembri $ 
dans COMBAT. « Beaucoup d'élee-| 78 jour pour Jour a d'un bateau pour assassin à son fils) On prête à M. Byrnes l'intention de 
teurs paraissent, non pas lassés de 4 juin 40, poser les deux conditions suivantes, VOUS TROUVEREZ 
Eeh ara entrer à CLERMONT-FERRAND, 1 no-| avant toute discussion concernant le D dem RRS, 


trop de consultations, mais scepti- 
ques sur les effets possibles de leur 
vote. La-loi électorale tend à cris- 
talliser la structure politique. » 
PARIS-MATIN enregistre 'a même 
indifférence apparente. « Lit-on les 
affiches électorales ? Assiège-t-on 
les réunions ? Les candidats doivent 


les convoi: 
bouteiliai 


Jour merveltieux 
i défon 
nt e Çay 
< iis » ont débarqu 


vembre (Dépéche « Paris-presse »). | 
— Etabli laitier depuis cing ans dans | 
la petite commune de Saussas, dans | 
le Puy-de-Dôme. ancien yolontaire 
du travail en Allemagne, f citoyen 
suisse Charles Marty, 50 ans, né à 
Nassikon, près d'Uster, vient d'avouer 
un crime qui demeurera *impuni. 

N y a quelques semaines, pendant 


traité de paix ec l'Allemagne : 

1. Etablissement d'un gouvernement | 
provisoire allemand. 

2. Renonciation à toute nouvelle) 
demande de réparations. | 

Le secretaire d'Etat a convoqué. 
pour le 10 novembre, ses deux spéci: 
listes des affaires allemandes. le géné- | 
ral Ciay et M. Murphy. La réunion 


L'ODYSSÉE 
des immigrants juifs 
du “Saint-Démitrius” 


FLAMBELLE 
51., Route de Begner TOULOUSE 
DIMANOEZ LE CATALOGUE 


l'ouvrage 


SOUS L'ANGLE ECONOMIQUE 


cher Flammarion, 36 bis. av. Opéra, 
VULIN, 8, rue de Rome, ° 
Librairie. r. Chaussée-d'Antin, No 8, 
CAFFIN, rue Saint-Lazare, 
= Mieux qu'un roman, eet 
ouvrage technique vous entrainera 
Prix : 50 fr 


constater mélancoliquement que. sx sa Sue ae à la am ij SEDÁN a ge = s'occuper du | ~- = 
sous les rafales d'automne, les pas 2 voulut prendre les économies de allemand. esi f r 
y a ahpa ag Bant grad BE eaa A neee m e r A a maison. On suppose que sa belle-mè-| le 20 novembre, à New-York. (Suite de la première page.) G< RAYON 0e LITERIE 
= Po at de pouvoir reprendre ja plume à di re, Mme Marguerite Roux, 89 ans, à Entre temps, c'est toute ia question | 
anneaux, » Et Jacques Ermont moe déjà de ne p: demi-paralysés. voulut sy opposer.| du rétablissement de l'unité poiique| Ils seraient abondamment pourvus EUBLES ot CUISINE 
accorde svec Raymond Aron pri one car nn la trouva morte ; et elle fut| et économique de l'Allemagne qui fait| de bombes lacrymogènes et d'autres n 
« La lai électorsle est telle que seul enterrée sans que l'on s'inquiète| l'objet des échanges de vues qui se| armes et auraient manifesté l'inten- |. SALLÉ A MANGER 
un raz de marée pourrait modifier beaucoup de la disparition de son| peursuivent, à Berlin, en dehors du| Hon de résister à toute tentative de AY à 
po force CHÊNE, B PIÈCES 
valablement l'équilibre des forces gendre ainsi que des 10.000 francs| cadre interallié des organismes de | 


en présence. » 
« L'à quoi bonisme 


Jean Piot, dans L'AURORE, tente 
de lutter contre cette maladie. 
« Tout ce qui est inféodé aux « par- 
tiş « vote - vote en bloc pour « son » 
parti. Tout ce qui n'est pas inféndé 
< se retire sur l'Aventin » Mais 
alors, vous laissez les trois « par- 


.» 


par l'agence France 
toucher enfin un uniforme, d'y fixer 
je « war correspondent 

barquer un jour sur un bå- 
le guerre en se disant : « Jé 
rentre en France ! » Mais comment 


vin et surtou 

Nous 

et, à mesu 

là France en 

Et pui 
nt où von Rundstedt ia 
up de boutoir désespéré, 


de larmes. 
F. 


gne qui ont tenu 
des forces dix 
vaineu. Bastogne, vous 


supérieures et qui | 


renférmés dans l'armoire. 

Ce fut une lettre expédiée de Suis- 
se par Marty à son fils qui vient de 
faire rebondir l'affaire. En lui .en- 
voyant sa carte de tabac devenue 
inutile, il terminait par ces mots : 
« Excusez-mol, j'ai passé une colère 
sur la vieille 

Prévenu. le Parquet fit procéder à 
l'exhumation du corps de la victime 
et l'on y releva des traces très net- 
tes de strangulation. Le permis d'in- 
humer avait été délivré sans contes- 
lation par le médecin de l'état civil 


contrôle. entre le général Lucius Clay 
et le maréchal Sokolovski, comman- 
dant en chef soviétique. 

Dans une mise au point publiée par | 
l'agence Dana. sous licence américai 
ne, le genérai Clay a expliqué que 

autorités américaines de Berlin 
n'étaient pas engagées dans des né- 
jociations bilatérales secrètes avec les 
wiets. « Mais, a-t-il ajouté, chacun 
de nous diseute avec l'autre. sous sa 
propre eesponsabilité, de la possibi- 
lité de trouver de nouvelles sclutions. | 


Les immigrants seront internés non 
à Chypre mais au camp d'Athlit 

En signe de protestation contre ses 
mesures, le travail a cessé dès hier 
soir À Haifa. 

Ce matin des manifestations ont eu 
lieu. Une colonne de 2.000 juifs ar- 
borant des étendards noirs en signe 
de deuil s'était mise en marche en 
chantant en direction du port 

La troupe avait dressé des barri- 
cades surmontées de banderoles sur 
lesquelles on lisait en hébreu et en 
anglais : « Dispersez-vous ou nous 


les condam- | IMaginer ce qu'allait être ce re- cette petite ville belge d'où 1o géné: | Comme Marty est en Suisse el . . m | peun s nage e nue 
nez à revenir au tripartisme. + Et! lOque, dans le petit port de Milemand qui ie sommart da se ren. | demeurera impuni ernier bilan grec: a eu lieu 


lance le slogan : « Pour Ja liber- 
il faut voter. » LIBERATION 


Saint-Tropez à demi détruit, des 
mains inconnues — mais françai 


dre, le fameux « Nuts ! » frère du 
mot que Cambronne cria dans les 


37 morts 


On redoute que de nouvelles vio- 
lence« éclatent. aujourd'hui, en Pa- 


95 AVENVE 


DE CLICHY === 
CNT 


=I FACILITÉS de PAIEMENT) 


fait état des rapports des préfets | — m'ont happé, sorti du canot qui mêmes circonstances. RS ere INS 
qui sima'ent en province la même| m'amenait, déposé énfin sur ce sol Ensuite avec la Ire armée améri- ECHOS. DE LA é rade organisée l'armée arabe M A G AÛISES 
ÉRIC CE C A M PAG N E Une armée de femmes terro- | © Futuna » dont les 30 hommes SPÉCI 

ris. « - em- d - de la Ruhr devant Düren, la bataille | léfileront en uniforme dans la ville p 
eim aa E a ca og Re de Cologne... Ce fut surtout Rema arabe de Nablus, Des discours seront 


bre autant d'abstentions que le 31 
octobre ? » J. Barsalou, qui pose 


p qui allait vi 


gen í Le hasard — ce protecteur des 


ELECTORALE 


ristes participe aux opérations 


prononcés. 


~ ai journalistes — m'avait placé avec ATHENES, ler novemb: — La Demain, 2 novembre, grève générale 
la question, ne le cri « Le où l'on se battait : j'avi J NES. ovembre. 

i Cette unité qui, sur le Rhin, trouva resse ue signak `| en commémoration de ia déclaration 
publie parait au cont nréoceu- marquées du rouge à lèvr Un pont intact, le franchit et réalisa | -~ Sargus sipel. pour Dre Sisur et de lundi à jeudi, cionta. 


, Mais il estime, di- 
rait-on, qu'il n'a plus rien à appren- 
dre pour éclairer sa lanterne des 


qui m'avi 
a gorge, 

qu'on m'avait 
t alors ceiui 


ia première tête de pont sur la rive | 
droite du fleuve. 

Je ne sais pas si, commi 
chanson, « leur Rhin allemand a te- 


@ A Flers. M. GEORGES BIDAULT 
a pris des engagements précis dans 
l'ordre financier. 


mière fols. que des femmes participent 
aux raids terroristes dans les régions 
troublées du Nord de la Grèce. C'est 
ainsi que l'on apprend que trois fem- 
mes ont été tuées au cours d'une 


ton de la fête Alhada, en | honneur 
du pèlerinage à la Mecque. 


r en ée, je i j ésai 

nr ren Er tip prodigue DIR ERTUR SE as cuve. nu e A moaia present, 11 ayata pas 4 taque effectuée par une bande com- | En représaille des massacres 
ode k y mandée par le « capitaine Mavros »| J*Hi, 

Et l d oir électoral ? laee f -yg Du E 1 Lay p- à contre l'un des trois Postes de gendar d'Hindous au Bengale 

Et le devoir etectoral f| gnitiquement bon. ia France ! sials va nous épargner lexporiation| Komne ur la route Verria 


« Pour les électeurs que n'ani- 
merait. par extraordinaire. aucune 
passion même négative. il reste un 
Argument qui. nevt-èl les ineli- 
nera à accommlir ce que l'on ap- 


Alors, la mervellieusé aventure a 
Toulon, Marseille, Aix, 


une fois de plus pour 
revivre ce moment. 


Mon vieux Madru, | 


Mais, alors que la victoire était 


bazookas... parce qu'il y avait un| 


de dizaines de tonnes d'or. 

M, MARCEAU PIVERT, ancien les 
der du PSOF. » effectué sa rentrée 
poitique el a apporté la contra 
lan au chef du gouvernement 


@ Avant parle hier après-midi 


Kozane 


Au cours de la méme rencontre;| 


cinq autres rebelles ont été tués. ainsi 
Au se- 


qu'un gendarme et un civil 
cond poste de gendarmerie 
Poly. les rebelles ont exécu 
civils. deux enfants et un gendarme 


2.000 MULSULMANS 
auraient été tués 
dans la province 


GRAND CHOIX É2e- 


Île « son devoir de ritnyen +| maintenant certaine, ii n'y a pas eu flash sensätionnel à prendre. Avan ae" Enfin. à Kastania, le troisième poste a Q 
Es Lee de So CEE CN EE Re . ER 
é nériode élactorale la Joie de voir, sur I" á jonc- | sncisies indispensables à ia is et quatre gendarmes ont été d h qe 
Simenon Maine e l'épreuve Me serrer les poings à fal ton avee Ven AU a à 1e raies en || Eos e Bihar 52.SHAUSSÉE 
ner vu Buchenwaid et Dachau. Et j'ai l'écrasement total z Le bilan de la journée s'élève à „D'AM 
décisive du régime » va commen-| Xppris ia haine! II y a eu aussi les Mon vieux Madri © M. EDOUARD HERRIOT; à Ma-| trente-sept morts. — (A.P) LA NOUVELLE-DELHI, °1 nove: 


cer.. I importe que l'Assemblée 
représente. vraiment le pays. » Ll- 
BERATION avance un argument 
analogue, « Rien, pas même la loi 
électorale, ne doit rebuter les élec- 
teurs au moment d'élire la premiè- 
re assemblée de la IV* Républi- 
aue.» Gaëtan Bernoville se penche 
dane L'EPOQUE sur e le rstère 
de l'homme de la rue ». D'où vien- 
nent son silence et son apathie ? « Le 
peuple a le sentiment confus d'être 
environné de forces puissantes 
mystérieuses, sonrnoises. omnipi 
sentes. armées de mensonges et qui 
le mènent il ne sait où... Tout est 
mirage, » 


Votez utile 


Fourrier. 


Marcel 
FRANC-TIREUR. estime 
tour que l'Eglise prend ainsi posi- 


d'ordre. 
tour à 


heures de tristesse, celles où j' 
ce que c'était de perdre un ci 
de : l'Anglais Peter Lawie! 
magen, mon cher Gaston Madr: 
meraman tombé à L 
qu'il quittait son abri sou 


3 tués, 2 blessés 


près de St-Jéan-de-Luz| 


un camion ayant heurté | 
deux cyclistes 


HENDAYE, ler novembre. — Un ca- 
mion transportant M. Goya. 56 ans. 
agriculteur, Jean-Baptiste Ortiz, 40 
ans, de la SNCF. et lraboure. a 
heurté deux cyclistes près de Saint- 
Jean-de-Luz, et s'est renversé 

Un cycliste, M. Fusterregum, a été 
tué et l'autre, M. Labandidar, blessé. 
Dans le camion, M. Goya et Ortiz ont 


tance qui est mort en chantant : 
« Tant qu'y a d'ia vie y'a d'l'es- | 


> 
Et c'est parce que j'ai pu, mol. 
réaliser mon espérance sous cet uni- 
forme de correspondant de guerr 
Que je voudrais aujourd'hui associer 
au souvenir d'Albert Londres qui a| 
décidé de ma| 


que ça fout de 
ju moment qu'on 
ouvenirs | » 


con. s'est élevé une fois de pius con- 
tre le « trust Etat » et a préconisé 
des _« économies féroces pous éviter 
la ruine du pays » 

© Réunion mouvementée à R: 
ne où M. HENRI TEITGEN, vice- 
président de la Constituante, n'a pas 
pu. parler. 

@ A Issoudun M. MICHELET a 
souligné que le rôle de la France n'est 
pas de choisir entre les deux bloes 
ouest et est, mais, au contraire. de 
jouer entre eux un rôle pacifica- 


teur. 


QUATRE .TONNES 
DE FOURRURES 


de renards argentés 


pour les Parisiennes 


OSLO, 1°" novembre. — La premiè- 
re livraison d'un contingent de qua- | 
tre tonnes de fourrures de renards | 
argentés est partie pour Paris. | 


“Deux mois pour nous en sortir” 


nous dit M. Racamond 


bre — Deux mile musuimans 
été tués, ces jours-ci, par des’ Hin- 
dous dans la province de Bihar, 

in message de l'« Orient Pre 
India ». agence musulmane. 

Le message ajoute que ces massa 
cres seraient la revanche de ceux de 
la région de Nokhali 

D'autre part, on mande de Bom- 
bay que. ce mistin. 18 personnes ont 
été tuées par le contenu d'un flacon 
rempli d'acide qui a été lancé contre 

camion qui passait dans un quar- 

r ouvrier du centre de Bombay 

Le bilan des victimes des troubles 
récents à Calcutta et à Chapar s'élève 
à 98 morts et 202 blessés, 


UN BATEAU 
CHINO 


pillé par les bandits 


CANTON. ler novembre. Un 
quinzaine de bandits s'étaient intro- 
duits, ce matin. parmi les passagers 


roisi H ière . N neevo: 1 s sor e D 
tion pour « les listes de droite qui] été jués et le troisième voyageur (Suite de la première page.) sg regrets LA cantonne dans son rôle d'arbl d'un bateau faisant je service entre 
de ce de passer »| Dlessé — Pour certains produits oul : ie A e, be moins -| Canton 'uchow, et dès que celui. 
Cok saik an REA A Toutes les victimes habitent Ur-| pain, le lait, le sucre. les matières oc odee à certains cultés techniques et administratives. | ge. ils ouvrirent 
et pour « l'enfant chéri. le M.R P.. 4 ce quils veulent, n J'insiste cependant : | ipage. tuant re 
rume. Brames. Pour les autres, la viande | p; quatre 


l'utile MRP. ». Et au terme d'une 
analyse dont nous lui laissons le 
résponsabilité. i! constate que « les 
ublienins ont sous les yeux 
‘exemple que leur donne la droite 
bien soudée, du PRL. au MR.P. 


en passant par Colombey. » 


communistes _? 


C'est Léon Blum. selon Georges 
Cogniot, « C'est lul, écrit-il dans 
1 HUMANITE. qui a fourni contre 
eux à toute la réaction le slogan du 
-= nationalisme étranger ». I faut 
croire que rgument » n'a pas 
pris. Maintenant, Léon Blum crie 
au « nationalisme économique » du 
parti communiste français ». Mais. 
dans le POPULAIRE. Léon Blum 
n'en continue pas moins à estimer 
que le parti défend mal la paysan- 
nerie. « M est impossible d'isoler 
l'économie rurale de la France d 
l'ensemble de son économie. M: 
il n'est moins impassible, dans 
l'état t, d'isoler l'ensemble de 
l'économie francaise de l'économie 
internationale. » 


Un problème non 


résolu 


Sur lui se penchent FIGARO et| 
RESISTANCE. C'est le problème du | 
président de la République et du| 
Conseil de la République. André 
Siegfried s'en tient, aujourd'hui, à 
définir le rôle du futur président. 
Il faudra « choisir un président 
ayant une conception exacte de son 
rôle et décidé à le remplir sans ti- 
midité, mais dans l'esprit des insti- 
tutions de la liberté ». Jacques Des- 
trée l'équation suivante : « Un 
président de la République élu au 
République désigné par les collecti 

blique désign: r eol j- 
tés locales = nrsaie de l'indé- 
pendance des trois pouvoirs. » Et il! 
invite les électeurs à « ne pas per-| 
dre de vue le 19 novembre l'im- 
portance du problème constitution- 


M. Jacques MARITAIN 


a quitté New-York 


NEW-YORK. ler novembre. — M. 
Jacques Maritain, ambassadeur de 
France su Vatican, a pris hier l'avion 
pour Paris d'où il regagnera Rome. 
M. Maritain était venu aux Et 

Unis pour assister aux cérémonies 
commémoratives du 200 anniversaire 
de la fondation de l'université de 
Princeton. | 
| 


APRÈS L'ATTENTAT CONTRE L'AM- 
BASSADE BRITANNIQUE A ROME 


La police italienne à la poursuite 
de quatre suspects 


ROME, ler novembre. 


MTS 
pseudonyme de « Am 


cée, hier soir. à 


l'ambisside quelques inse 


mité de 
tants avant l'explosion 


Les suspects, dont deux portaient 
des trench-coats clairs, courant dans 
une rue voisine refusèrent d'obéir 
AUX policiers qui leur ordonnalent de 
s'arrêter. Ces derniers durent faire 
usage de leurs armes. sans toutefois 
les atteindre 

La police ne possède aucun indice 
permettant d'identifier les suspect 
ou de déterminer les mobiles de l'a! 
tentat. 

M Pietro Nenni, ministre des Af- 
res étrangères d'Italie, qui a dé} 
it parvenir un télégramme de re- 
grets à M. Bevin, a déclaré que l'en 
quéte n'avait fait jusqu'à présent au- 
cun progrès. 

Dans la soirée. deux personnes ont 


qu'il était c 
Le journal met en rapport la présence di 
Milan avec l'attentat cont 


notamment, nous estimons — et c'est 
le second point que je voulais dé- 
velopper — qu'il suffirait a des com- 
missions mixtes, formées de produc- 
. de consommateuxs et des i 
indispensables d'étab? 
des barèmes. Toute hausse illicite 
étant sanctionnée par la réquisition 

— Quel serait, dans tout ceci. le 
rôle de l'Etat ? 

— Un simple rôle d'arbitte : 
respecter ces accords 

+ le secrétaire adjoint de la CGT. 
profite de l'occasion pour me pro- 
poser une définition nouvelle et je 
crois inédite de la liberté commer- 
ciale. 


faire 


nu dons cette ville sous le 


LES CHEVAUX . 
FRANÇAIS 
se distinguent à 


Newmarket 
LONDRES, ler novembre. — Hier. 


à Newmarket, l'élevage français 
continué ia série de ses succès en oc- 
eupant les places d'honneur à Varri- | 
vee de trois courses différepies. 

Le cheval Sandjar, appartenant à| 
M. Boussac. et monté par le jockey | 
C. Elliott, prenait la deuxième place 
dans les « Dewhurst Stakes ». 

L'épreuve classique de la réunion.| 


possibilité offerte 
des diverses catégories de tras 
leurs de conclure des accords, 
eux. sur des bases solides. 

Je n'ai qu'à enregistrer. 
interlocuteur ajoute 

Prenons un second exemple 

celui des œufs : le collecteur a le 
monopole de l'achat. I] peut done 
faire ce qu'il veut. Îl en use et en 
abuse. Nous sommes oppcsés à cette 
formule qui n'a donné jusqu'ict que 
des résultats détestables Supprimons 
les monopoles.. 


Trop de 
commerçants ? 


Notre conversation se prolonge de- 
puis plus d'une heure. Je jette un 
coup d'œil aux dossiers épars sur la 
table. Mais j'ai encore quelque chose 
à demander = 

— Le nombre des fonctionnaires 
n'est-il pas trop élevé ? 

Le terrain est brülant. Je m'en aper- 
cois. 

Mais M Racamond sait éluder les 
questions embarrassantes. 

— Si le gouvernement, me répond- 


Mals mon 


— Ne croyez-vous pas que cette 
ruée des jeunes vers l'administration 
et le commerce, constitue pour la 
France un grand danger ? 

— Personnellement — il appuie zur | 
le mot — je suis entièrement de votre | 
avis. En deux ans, 400000 nouveaux 
commerçants se sont établis. Ils 
croient assurer leur avenir et concou- 
rent à la ruine du pays. 

Le secrétaire adjoint de la C. G. T.. 
le personnage officiel. reprend main- 
tenant la parole 

— Aussi manquons-nou: de spécia- 
listes. Ce qui nous conduit à un pis- 
aller : une politique d'immigration 

— La C. G T. l'approuve-t-elle ? | 

— Bien entendu. A condition qu'il} 
s'agisse d'ouvriers qualifiés. Elle est| 
nécessaire à la renaissance du pays 

En me reconduisant, M. Racamond 
précise encore : 

— Reviser les prix, supprimer les 
monopoles, donner aux intéressés — | 
consommateurs et producteurs — la| 
possibilité de s'entendre. sont les con- 
ditions qui permetgront de régulariser 
la production et de sauver la monnaie. 
Mais 11 faut le faire, et vite 1e 


essani sept 

oir dévalisé les passagers 

ils forcèrent le capitaine 
et le mécanicien à diriger le bateau 
vers un point de la côte. où les at- 
tendalent des complices, ét prirent la 
fuite en emportant une somme im- 
portante. (A. P.). + 


BOYCE, L'ASSASSIN 
DE MISS MAC 
LINDON, A ETE 


pendu ce matin 


LONDRES, ler novembre. — Arthur 
Robert Boyce, le peintre en bâtiment 
condamné à mort pour avoir assassiné 
mis Elizabeth MacLindon. l'intendan- 
te du roi de Grèce, a été pendu au- 
jourd'hui à la prison de Pentonville. 

On se rappelle que le cadavre de 
miss MacLindon avait été trouvé le 
14 juin, dans une luxueuse résidence! 
de Londres, où le rot de Grèce devait 
venir habiter, et qu'elle préparait à 
cet ettet. (A. P.) 


L'AFFAIRE DU MAQUIS SURCOUF 


Le commandant LEBLANC 
proteste de son innocence 


et les enquêteurs ne rencontrent que | 


des gens prudemment silencieux 
(De notre envoyé spécial Gabriel SENCHET) 


AR un communiqué à la presse, Robert Leblanc, chef du maquis 


« Surcouf » qui opére dans la 


qu'il n'est pos porti, comme on l'avait cru, à Londres ou à Daka 


ll ajoute que jamais il n'abattit de 
n'intervint pour faire lil 
d'acier 
de guerre évadé. 

En un mot, Robert Leblanc proteste 
de son innocence et de son honnêteté 
et fournit à l'appui de ses dires un 


ses camarades Brissonnea 
et Duvet, incorcérés à Evreux, pour avoir tué un prisonnier 


EVREUX, ler novembre. 


région de Pont-Audemer, fait savoi 


prisonniers allemands, pas plus qu 
it « Gueule 


A la connaissance de personne, M.| 
Gimet n'avait quoi que ce fût à se| 
reprocher. Tout au plus pouvait-on le 


ravitaillement] 


Vos rations 


tous les consommateurs, sauf les E. 
département de la Seine, les intêres- 
sés devront déposer chez le détaillant 
où ils sont inserits, avec le DQ d'oc- 
sobre 1945, les tickets GC et GK de 
la feuille de denrées diverses de no- 
vembre, valant 100 grammes chacun. 


lc 


)GNAC| 


Vieilli dans les Chais de 


VIEILLE CURE DE CENON 


F 


UTEUILS. 


DIVANS. 


RUBIN FABRICANT SPÉCIALISTE 
FAUB.S'ANTOINE oans LACOURAGAUCHE 
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Ce franca-suisse 
DE CONSTRUCTION 
ELECTRIQUE 
an 2908000 à 
€ me Lamennais 
Hs 


REFRIGOR 


| ACHAT či BIJOUX 
ME ARE à 


ROUFF, Détective 


ee msines, m 
Peletier _: 


Enquêtes 


PUR TA | 


ODIOVOX-RADI 


in S le « Jockey Club Ci ». d'une allo-| certificat en bonne et due forme où soupçonner d'être au courant de l'ac-| AInseripüo. ju 2 au SALON DE L'EN 
nel». INTERIM | que retences et interrogées Un des| on de mile souverains a vu del sont énumérés les services qu'il rendit Hvite des anciens du maquis Surcouf | SAINAOUX z novemore, contre Jel Stand de pourtour - Porte de Versaiies | | 124. AV. d'Orléans: PARIS 14 
LES BRISEURS lico C'est un Sarde âgé de| triomphe de nos couleurs. Les trois| à la cause de la Résistance. Enfin il est question de ces «bou-| ticket-lettre SK de la feuille de den j — 
LE DLU 


DE VITRINES 
opèrent dans le 16° 


Au cours de la nuit, des malfaiteurs 
ont brisé les glaces de nombreux ma- 
æasins du 16 arrondissement, s'empa- 
jant de marchandises et de victusil 


37, quai de Passy. c'est une chemi- 


25 ans, qui zvait été trouve sérieuse- 
ment blessé. dans les décombres. 

La seconde personne interrogée par 
la police'est un « étranger ». mais 
la police a refusé de révéler son 
Identité. Les deux ont été relächés. 


Une note britannique 


Evoquant les événements devant le 
Consed des ministres. M de Gas- 
peri a déclare que l'attentat ne mar- 


chevaux francais : Félix 
nant au baron de Waldnef : 
Mme P. Lafarge, et Marsyas à M 
Boussac, occupant respectivement, à 
l'arrivée, les trois premières places. 

toana ja dernière course. ies « Oc: 
ober Stakes ». Borées t 

M. J. Desadellan sesi came de 


COURSES A AUTEUIL 


Nous avons parcouru la région où 
s'exerçait l'influence du maquis Sur- 
courf. De nouveau, des villageois nous 
ont manifesté leur étonnement d'avoir 
vu au lendemain de la Libération. 
Leblanc monter cette entreprise de 
transport dont nous parlions hier. 

— il n'avait pas le sou au début 
de l'occupation, disent-ils. Où donc 
a-t-il pris l'argent nécessaire ? 

On raconte aussi l'histoire de ce 
curé de Saint-Etienne-l'Allier qui. au 


cheries témoins » que Robert Leblanc 
expérimenta il y a peu de temps à 
Pont-Audemer £ 

tées soit en à 
envoyant ses amis « G 
« Diplomate », La Torpille» ou « Sı 
pent » dans les fermes pour réquisi- | 
tionner des bêtes sous la menace. 

En admettant que ce soit vrai et 
que ces fermiers aient été durant 
l'occupation, , d'authentiques colabo- 
raieurs. il n'en reste pas moins que 
la guerre finie, il n'appartient à per- 


rées diverses de novembre. 


Saches que. 


© Le renouvellement des cartes de 
textiles des catégories E, J, H. F, aurs 
lieu du 4 au 30 novembre. Les inier- 
calaires H et F sont remplacés par 
un intercaisire A, Les nouveaux inter. 


calaires E, J et À, seront délivrés en 
échange du coupon Q (zéro) d'octobre 
de ia feuille d'alimentation du > se- 
mestre 1946, Les tickets de la carte 


Px cour. s dem. TP Rép. 


FIGUES 


et fruits secs d'Algérie 
Expéd. colis postaux - 

Ecr. seul. o. 
de Rennes, Poris-6t. RC. Seine 879 
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franco domiciie 


prébeñte 
SON SLAMPES LUXE TOUTES ONDES 
er 6.950fs mise 


Cr 


CREDIT- ECHANGE - GARANTIE FORMELLE 


Ne bas ecrire renseignements sur 
piai tusivement 


'AYONS 


BIJOUX 


n 2 100, rue de Richelieu, Poris (2*) | | DE suite 
serie qui a été ainsi cambriolée : 30.| quait en aucune façon l'état d'esprit Cours d'un sermon, avait dit, faisant sonne, fût-il un résistant magnifique, | Se textiles actuellemni en vigueur sont ` 4 

4 -e n RS id À peupie talon. Chighi a rendu pa- arare r 2 plusieurs fois décoré, de faire la jus-| 1° EP E | site mcnEtEu 268078 | | BRILLANTS PERLES, ARGENTERIE, ate 
faiteurs; 5. rue de Passy, un négo-| piique une noie remise à M. Pietro ar prceaap eme et d'user de pareils| VIN o4, ja raion de vin ges||Adr. téiegr.: PARI PAKIS || MICHEL g Piace Madeleine (2 éta) 
ciant en fruits et lés à été déva-| Nenni. ministre des Affaires éran- De a Encore une fois 11 n'est pas ques-| consommateurs du département de ia Ubgyue pustai : A a31 x9. grotis Ô - N'est pas en boutique = 
lisé ; 10, avenue Frémiet. les mar- es. par le chargé d'Affaires bri- tion de formuler la moindre critique| Seine, des catégories J3, M, C, V, sera pe y 
chandises d'une épicerie ont été volées: ique, demandant des actions salutaires accomplies par| Perçue en échange des coupons de laj "L, m) oelobre 1946, e Paris preme + 
eee a a a r a] T A e munie aea 

e à » | emps de l'oceupat is l'enquête + . 


ritifs et d'alcool ont été emport 


mots croises 


les biens anglais en Jtalie. 

les O Aines a appris ls nouvelle de 

l'abominable attentat eontre l'ambas- 
et en a concu de 


te affaire ». Tel est. en 
S 'contenu de cetie note. (A.P. 


AFP). 


son sacrisiain 
clocher de l'église, 


On dit aussi qu'au mois 
1945, M. Gimet, 
liee de 


fl 


en cours a pour but d'établir si la 
majorité des personnes interrogées 
me retiennent de parier par peur der 
= peur des 
représai! 


ble expliquer par elle le silence guasi 
général qui plane sur cette pénible | 


Les consommateurs def catégories 
J3, M, C, V, à l'exception des réser- 
vatairés, des”ascendants ou descendants 
directs de viticulteurs ou de ceux 


crits en déposant chez c 


pon n° 4 de leur carte 


Paria (9) 


roria te à ou NE 
Le directeur-gérant : Ph. BARRES. |FVOUÊTES, RECHE: 


B. BALLI imprime 


ABCD 3. 


ICHES, SURVEILLANCES 


os et industrielles 


Tonens maiss à | 44 année, 58 bis Choussée-d'Antin, Tri. 14:02 
Parts grosse a —— 
20, roe Kaini Mare 


n 


Voici les étapes du Tour de France 
Par équipes nationales, puis sur la fin 
le Tour sera individuel 
Tous les grands cols à l’envers 
Plusieurs étapes contre la montre 


on seraient les suivon- Vors, Barcelonnette. et Allos, 
Paris-Roubaix, Roubaix-Reims, 


contre la montre sont 
Mo Riemann 


Briançon (por la Croix de Fer deoux, Bordeoux-La Rochelle, 
et le Golibier côté Saint-Mi- Lo Rochelle-Vonnes Vannes- 


1 Robert BURTON 


meurt sur le ring 


NEW-YORK (par câble). — Un nou 
yel accident mortel de boxe a eu leu 
hier soir à Providence (Rhode Island): 

au cinquième round, le 
boxeur mir poids welter Robert Bur- 
ton m'a pu être ranimé. 

Chose cu -euse, son adversaire, un 
blane, portait je 
— Robert Burton. Jusqu'à la cinquiè- 
, la rencontre avait été assez 


L'arrivée de 
Théo MEDINA 


prévue vers 
15 heures si. 


L'avion de Glasgow qui pai 
doit arriver, en principe, 


rouiliard qui règne sur 
l'Angleterre et la Manche ce ma- 

l'heure à peu 
pu nous être garan- 


jare des invalides, 
idé de supprimer 
réception, mais nous main- 
qui aura lieu à « Pa- 
rue de Riche- 


lait boxeur professionnel. 
il y a deux ans, que pour gagner un 
peu plus d'argent 


Sa mort est le dixième accident 
mortel survenu cette année aux Etats- 

Et les experts pugilistes attri. 
buent ce total élevé au fait que trop 
de boxeurs se présentent sur le ring 
dans de mauvaises conditions de prè- 
physique et d'entrainement 


ring sur lequel 
W fit ses débuts. 


M. Gremaux, prési 
dération française 
informalt à midi qu’il se rendi 
à 15 heures, au Bourget pour féll- 
iter Théo Médina à 


D Adu ko. mortel, l'autre 
Burton, a été assigné 
nal de Providence sous l'inculpation 


SENSEVER et RIVOAL battus 
premières surprises au 


Un peu plus loin, nous trouvons 
Lucien Viaemynck, avec un visage 


rond : 

— Cette individuelle aurait dû avoir 
lleu il y a un mois, 
encore beaucoup de 


je 
lo. Depuis, j'ai 
et naturellement 


Surprise: Sensever battu 


Et voici la demi-tinal, 
Kak première tinale 


mais, surprise, 
France at pame sur la ligne par Ya 
René MELLIX. 


LES RÉSULTATS 


Prix de la Toussaint - 
(Vitesse amateurs) 
Les séries sont 


Je suis que mon frère n'y est 
pour rien, comme je suis certain qu'il 
urait gagné avse au moins cinq mi- 

'avance si ses adversaires n'a- 
vaient été poussés dans les cols et 
s'il n'y avait pas eu tant de voitures 


PLUS 


gnées par Sense- 
acoubian, Dau- 
Se repéchent 
Garcia, Laloyau. Piquet 
lre demi-finale : 1. 


DE __PLACE LIBRE. 


Tout l'armorial du cyclisme 
europeen cet hiver à PARIS 


N y a une douzaine de jours, 

avons publié les progr re 

nions cyclistes du V4 
novembre. Reppelons 


15 décembre. — Américaine : équipes 


mmes des réi- non encore connu: 


é. X. Vitesse amateurs 


istards: Kubler- 
jum routiers : 


29 décembre. — Américaine : équipes 
ues, 
K — Critérium de l'Oranis 
Schutte, 
men Blanchet, 


18 janvier. — Américai Léoni 
a" r ine avec 


Koblet contre X. 
Kneċtht-Caput. 


grandi 

vier. — Critérium de l'Omnium 
13 novembre, — En vitese : Derksen, 
din. Sentfileben, etc. 


jum : Bartali-Bini, Wuthrich- 
fi, Masson-X. 


s 4 

demi-fond (première journée) : 

Besson, Chaillot, Lemoine, Lesueur, 
rier. — Les grands »printers. 


En amni 
Tarchini, Idée-Caf! 
24 novembre. — Américaine 100 km : 
Schulte Boeyen, Bruneel- Debruyeké 
-! ete. 


. nous sommes en me- 
donner les autres 
à Grenelle jusqu'à 


der décembre. — Omnium: Coppi, 


8 décembre. — Les grands sprinters. 


rs 
de emploi début. 


e 


Luxem- ziers, 

cossonne-Toulouse, 
Pau par les cols d'Aspin, Tour- 
molet et Aubisque, Pou-Bor- | 


Briançon- St-Brieuc, St-Brieux-Le Mons. 
d'isoard, Il y aura quatre jours de repos. 


d'homicide. 11 plaide non coupable et 
a été laissé en liberté moyennant une 
caution de 2000 dollars (240.000 fr.) 
- ) 


Le Racing augmente son 
capital crossmen 

Le Racing Club de France doit cet 

hiver retrosver en eron eocntry use 

suprématie que le club doyen ne con- 

aisea it plos depuis de nombreuses an- 

a 


Le RCF conserve en effet tous ses 
équipiers qui remportéreat le champion- 
nat de laris et terminèrent seconds Au 
National derrière Montferrand, c'est-à- 
dire Mignon, Léréque, Capeie. B 


sa aneiens on dolt 
Joly, Protti, Boun 
nec, qui oot fait leurs preu 
anisou sur piste 
Avec les rentrées des deux Cafistes 
Petitjean et Amst, de l'Algérien Mi- 
moun et le retour de Thomas, le Ra- 
ging peut envisager l'avenir avec opti 
misme 
Ke vendons pas la peau de l'ours, 
vous disait M. Demarne. le secrétaire 
des « bieu ot blanc » 
Au Nationa! 1046, — 


\ él’ d'Hi V di 

| 
Sensever, à 10 centimètres; 3. La- 
loyau, Temps: 15° 4/5 

% demi-finale : 1. Garcia; 2. Lau- 
mond, à un quart de roue; 3. Rivol. 
à une demi-longueur. Temps : 16 

æ demi-finale : 1. Lanners; 
Adam, à trois quarts de longueur; 
3. Piquet, loin. Temps : 15" 4/5, 

Prix Marcel-Durand 
(Vitesse « pros ») 

ler match : 1, lacoponelll; 2. Loh- 
muller, à une demi-long; 3. Caute- 
net, à une long. Temps : 16” 2/5. 

æ match : 1. Vigué; 2. Lohmuller, 
à trois quarts de long: 3. Cautenet, 
à une long. Temps : 16" 

3. match : 1. acoponelli; 2. Vi- 
gué, déclassé; 3. Lohmuller, déclas- 
sé. Temps : 17”. 


« Il ne manquera que 
JANY, le 10 novembre | 
à Bruxelles » 


dit Be: 
| Coce? de GOUT 


© Dimanche, à la Mutualité, 
trers le Toulonna 

Krawezik sera ôpposé à Joe Brun. 

© Walzack, qui ne souffre 

, à repris l'entrainement 


Mais dès hier, il dut s'ar-| 
réter pour expulser un ver solitaire. 


qui est, à l'heure actuelle, avec ses 
1 m. 90. un des meilleurs sprinters 
belges, nous a confirmé la participa- 
tion d'Elsson aux réunions internatio- 
pales des 9 et 10 novembre, à Bruxel- 


a ne ,manquers plus que Jany 
aux 100 mètres, nous dit-il. 11 faudra 
faire 1' 11” pour être qualifié en 
finale avec Elsson, Wainwright. Helt, 


Le scandale | 
du “Giro” 


de Lombardie 


Ci su télé 

En tout cas, cetie affaire Casola ne 

peut pas causer le seandale du Tour 

de Lombardie, que certains confrères, 
ie, cherchent anxieuse- 


Ceux qui affirment 
aur ia fin du parcours 


rtir Coppi en retenant Motta si 
rait ait ano aon Agrair i 
domestique », ear Vespi uipe 
admis, dans cetto course comme 
dans beaucoup d'autres, 


Une « bombe » Motta 


arrivée oublient 


deus 
tout ou long 
Ghisaiio. Cerei rojsinare 


revenir aur lui, dana le plat 
sillage des nom. 
‘empoiaon: 


Brenses voitures qui 
oette dernière course de 


jes intimes que lorsque, avec 
11 put rejoindre Cuppi, celui-ci ment dans toutes les courses, et 
lement d'une 


rtage des prix 


erevaison possible, le pi 
course et des maison 


Motta, qui fit tout son possible 
battre Casola am sprint, être bat 
son tour très rérulièreme: 

je pouvant pas joindre Copi 


DUTHEN jouera centre contre Bourg 


rivalité Jorge-Teu- 
erture est définitivement 
a fait avec nous les dé- 


rugb-men du PUC. Dix 
sept ont répondu = pré- 
seat » à l'appel de leur 


“MOTTA est un beau menteur 


et je ne laisserai pas 


tomber cette affaire” 
nous dit Fausto COPPI 


soir notre confrère Casaltore, 
Crocodile 


pas marché. » 


Ce que dit Coppi 
Bier soir, fai pu 
sg 


pour empéeber 
nous rejoindre. 


prime pour qu'il acceptèt d 
rer » en tête, chacun son tour, 
ce qui ost normal dans oe, cas 


rome de 


indre. Le soir, 
toucher is prime et 


Vous trouverez tous les 
jours dans notre « DERNIERE 
EDITION - COURSES SPEC- 
TACLES » tous les résultats 
sportifs de la journée. 
| Vous trouverez en fin d'a- 
près-midi, jourd'hui, tous | 
Îles résultats de la journée! 
| sportive de la Toussaint. 


mm 


{| 
i 


dans son eas (et il 


les décisions qui sim 
i 


die dans ie cl 
ont, d'autre part, admis que N 
ment à son bénéfice d'une somme 


M Batine Ciod de Paris à ilire de p 
F anterie, et tout cela pour on mois de susp 


ons voulons croire que le Bur 
sans plaisanter — car la décision 


porte à des abus dont le football français pi 


alva, un mois : plaisanterie 


ur Salva, qui a toujours bénéficié de moyens 
sport (termes employés par le rédae- 


que les dirigeants fédéraux aient 


é (sous forme d'invitation 1) qı 
a towebé indüment, à titre de restitution, s 


émissaire 


lai 


rembourse ce 
le fiapper d'une 
pourra être conver- 


fessionnel, exeluant tout esi 


fedés 


7 > 0! 
it beaueoup souffrir. 
Lucien GAMBLIN 


“ Nous pouvons faire bonne figure 
dans le Championnat de rugby’ 


« Nous ne sommes 
* nullement grisés par no- 
tre victoire » disait le 
dévoué entraineur du 
D Racing, Perrot, à l'issue 
dE du match que ses élè- 
gor ves avaient joué contre 
Gama Biackheath. Et i! conti- 
nuait 

— Nous nous rendons bien compte 
que, devant une équipe trop chargée 
de remplaçants, nous avons eu la par- 
tie trop belle. Seulement nous pen- 
sons pouvoir être en droit de croire. 
notre match contre l'Aviron Bayon- 
nais l'a d'ailleurs prouvé, que notre 
équipe est, cette année, très sensible- 
ment supérieure à celle que nous 
avions la saison dernière. 

— Sous quels rapports ? 

Z Sous tous les rapports : moral 
beaucoup plus élevé et du reste grands 
progrès techniques et surtout aug- 
mentation très considérable de la vi- 
tesse d'ensemble 

— Donc belle carrière en perspec- 
tive dans le championnat 

prétentions sont raisonna 
Elles ne vont pas jusqu'au point 


bies. 


Le départ de Teulière pour Na 
bonne a obligé les sélectionneurs pa- 
risiens à modifier leur ligne d' 


sont les Pucistes Placé et Du- 


Quitte... ce n'est pas élégant. 

Modification à l'équipe annoncée 

Duthen jouera an centre ot Crouzet 
'alle. — 


106 sur la balance, Balini, par 
contre, pourrait envier quelques Ii- 
vres à son coéquipier. 


La première ligne du P.U.C., Philipp-de Vecchi-Massare, prend le joug 
avant d'affronter les Bressans de Terreau. L'ez-internationa} Dupont sur- 
veille l'opération ; à droite, Jorge. 


RIEN DE NOUVEAU 
dans “l'affaire” des XIII 


Sous la préridence de M. Gaston 
Roux, le conseil de l'Education natio- 
nale a tenu, hier, ses assises, rue de 
Grenelle. Le directeur des sports avait 
à sa droite Le Legentilhomme, 
à sa gauche M. Jules Rimet, prési- 
dent du C.N.S. Dans la salle, de nom- 
breux présidents de Fédérations, mais 
aucun représentant de la Ligue de 
rugby à XIN. 

Et, pourtant, les XIII étaient sé. 
rieusement sur la sellette, puisqu'i 
s'agissait d'entériner la décision anté 
rieure du C.N.S., à savoir : une seule 


fédération dirigeante par sport- 
— L'affaire est renvoyée devant la 
commission des statuts et règlements 
Ce jour-là, M. Barrière sera présent 
avec de volumineux dossiers, et la 
balle rebondira une fois de plus ! 


G. de FERRIER. 

— Chartier devrait revenir vainqueur 
de Niort. Par contre, le Red Star sera 
en difficulté, à Bergerac, et le Métro 
n'a pas gagné conire le Stade Nan- 
tais. 


nous dit PERROT 
entraîneur du Racing 


d'espérer la conquête du titre natio- 
nal. Seulement nous comptons faire 
honneur à nos couleurs devant les 
adversaires qui nous seront opposés. 

Et pour commencer nous allons 
avoir affaire à forte partie. Pensez 
donc : Narbonne dimanche prochain 
sur son terrain ; ensuite Lourdes dans 
les mêmes conditions. 

Enfin, conelut-il, nous tâcherons de 
nous en tirer : en tout-eas, nous 'ne 
tirons pas battus par avance. 

p Ch. GONDOUIN. 


Une histoire de « Perle » 


une valeur 
de 200.000 francs 


$ 

$ 

$ 

4 

— Larbi, ça ne va pas t 
— Bah ! dit Ben Barek, une} 
histoire idiote ! i 
$ 

| 


de quol s'agit-il ? 
été convoqué par le eo- 
mité de la Ligue professionnelle 
qui m'a posé la question suivan- 


| 

| 

| 

! 

! 

| 

| 

| 

("° combien avez-vous touché 
Stade Français, 
| l vous étiez lé par 
! 

| 

! 


rek ; elle s'est fait présenter la 

comptabilité du Stade 

sur laquelle elle a relevé 
Chèque Ben Barek : 200.000 fr 
Le président du Stade Français 

et Ben Barek sont convoqués. 

| Les choses en sont là 


Le C.AS.G. ne se fait pas d'iu- 
sion sur le sort qui l'attend à Jean- 
Bouin en championnat, Sportivement 
les jeunes du club d'Auteril défen- 
dront leurs chances contre UUSA. 
Perpignan, dont le quinze est loin 
de valoir ceux de la grande épo- 
que des Got et autres Remis, Bai- 
tus par Castres, mais privés de plu- 
sieurs titulaires, les « sang et or » 
veulent bien débuter en champion- 
nat et laisser une bonne impression 
eux Parisiens, 


Le CASG, a dû remplacer Marz, |- 
Lataillade et Labat, blessés, Frédo,| 


cui a fait sa rentrée dimanche avec 
Blackheath et le vétéran Lavielle, 
seront substitués aux défaillants 


L'équipe des banquiers jouera en| 
rouge et sera choisie parmi Lacaze ;| 


Lac, Frédo, Lavielle, Bellocq, Lefé. 


vre, Ségala (m.), Dubron (0.3 ; Des- 


noyers, Gniolou, Serre,  Pouyadou, 


sa main droit. 


corresp. part.) — 
Nakache occupent 


Hoving et Cie. Quant à moi. je vou- 
drais bien faire mon meilleur temps 
et que celui-ci me permette l'accès 


en finale. — J.B. G. 


Minville écrit un livre 
dans la solitude... 


TOULOUSE. — C'est dans le colme 
d'une panible retraite, non loin de 
Toulouse, qu'Alban Minvilie, le mentor 
des Dauphins du TOEC, met ou point 
un livre sur lo notati 

Je ne suis pos un écrivain, nous 
dit-il avec modestie. Mais je | veux, 
dans cet ouvrage, présenter simplement 
comment on se prépare oux records, 
comment on façonne un chompion. Ce 
sera, si vous le voulez bien, le fruit 
l'expérience acquise. 

Il fout signaler que ce dent 
l'auteur n'a pas encore choisi le titre, 
sera abondomment illustré par les pho- 

jes prises lors du film tourné 
à Toulouse sur les Dauphins, film pour 


éno-doat. 
tabilité pr apr. 


du 


50 mètres 


Wainwright, l’homme à battre ! 


(De notre envoyé spécial J.-B. GROSBORNE.) 


LONDRES, — L'équipe de France est de beaucoup la moins 
i celles qui participent au challenge commémo- 
des troupes alliées en Angleterre. La France est 
seule nation à n'avoir que trois sports sur cinq de 

sentés et à compter si peu d'athiètes dans chaque spécialité. 
Malgré cela, nos nageurs, nos tireurs et nos escrimeurs sont bien 
décidés à se défendre et malgré le handicap de l'absence des 
bozeurs et des crossmen à se placer honorablement. | 
Millart, Martin, Guichard, Mottam et Viale ouvrent le feu, 
au sens prupre du mot, par les épreuves de tir ce matin et 
qu'ils ne connaissent pas assez leurs armes, ils ont la chance de 
figurer. Puis ce sera, en soirée, le tour des nageurs Sche 

qui n'auront pes la 
N. l'ambassade de 


Tan du séjour 
en la 


Desusclades, Morgen 
et Grosborne bien eu garde 


de dire à la F. 


rtie facile, car ce qu'a 
rance, qui connaissait le programme depuis 
six mois, c'est que sept épreuves individuelles et deux rela 
et finale se dispuftnt en deux heures, et avec quatre nageurs. Et il y a des | 
« méchants », les Anglais en particulier avec Wainwright, les Américains qui 
ne veulent pas dire leurs temps et les Hollandais qui semblent confiants. 


avec éliminatoires 


On dem.metteu: 
dactyio-facturière. 


part emballeurs, 


cabriolet décap.4 


Part. , 
D prés PER- Bi, | to, Sade. Garage Cenina Dre 


a tourtsmep. 1., €. | Cut 


SE | uistolère cherche piece Hôtel fu Er 
. | slon, Clinique. Sér. 
“de: | GÉEIZE, 3 


références. 1 
Monrnsre 


FF SE. r Lanery. de 2 à 
At, es 


miben ra. 


Vendeur jeune deman 


JANY, NAKACHE et G. VALLEREY 


trio vainqueur au Caire 


dans les journaux de ce matin, Vingt- 


Quatre heures après leur arrivée 


aérienne, ils ont pris part au gal 
ternational de natation de la pi 
lationai Sporting Club. Mais 

peu en forme, Jany se cl 
te libre, derri 


în- 


VEgyp- 
et l'Améri- 


cain Hirose. Par contre, en 59 secondes, 
il termina premier du 100 mètres nage 


au 200 mètres brasse, a été 
Egyptien Kandie et Nes- 


dos, tandis que l'équipe française en- 
leva le relais 3x50 mètres, 


— Nous n'espérions pas faire mieux, 


déclara Nakache. Depuis un mois nous 
n'avions pas nagé, — Deloro. 


HEINO 
au challenge Ayçaguer 


{_ LYON, — D'ores et déjà on salt 

{que VAŠ. Montferrandaise et le V.C. 

$ Charirain disputeront le challenge 
le 22 décembre 


| Ferran © 


gne. 14, r. Rreteme, PARIS (2°) | tente cb.chambre mbiée. Peur 
| HAE pense, TABE- fa Ar 207 Peugeot € D. ét ToT. | pir linge et proris. charbon 


4377. Turenne. Pari | Gar Bretagne, 14. r. Metar 


On éch, appart. tt 
ppt Paris, Dans l'a 


Batelier, Clouard, Marti, Bouley; Ba- 
ron Gothe. 

U.S.A.P. jaune et rouge. 

Arr. : Got (15) ; 3/4 : Cabaribère| 
(14), Brazès (13), "Ollet (12), Mala- 
fosse (11) : 1/2 (o): Chamorin (10) 
im) : Pons (9) ; av. : Barande (8), 
Gaudin (7). Rolgt (6), Codine (5), 
Palat (4). Gimenez (3), Conte (1). 
Delonca (2) 

Remplaçants : Raspaud, Garrigue, 
Salvat, Vigarios et Thomas, — G 


« NOTRE MATCH 
AU LUXEMBOURG » | 


un simple training, estiment 


les footballeurs hongrois 


Arrivés hier soir, les footbalieurs 
hongrois accompagnés de leur direc- | 
teur sportif Sebes, n'étaient pas des | 
plus enthouviasmés ce matin par la| 
temps qui sévit aujourd'hui sur Pa- 
ris. 

Cependant, la perspective d'une vi- 
site de la capitale et de voir cei| 
après-midi, à Saint-Ouen, les footbal- 
leurs froncais « en action » les rassé 


rénait e veu, amsi que nous le 
conf ler qui parle français 
ainsi que Biro, pour être venus déjà 


faisnit preuve d'une bi 


le confiance quant au match de. di- 
manche et ajoutait 
— La légère fatigue du voyage sc 


dissipera vite et nous nous sentons en 
excellente forme. Le match contre le 
Luxembourg jut., un training pour 
ainsi dire. 

Impression confirmée par l'entrat. 
meur de Budapest Sebes, qui retrou- 
ve avec plaisir la capitale, ayant joué 
après l'autre guerre au CO. Billan- 
court, et qui se souvient nvec plaisir 
du temps où il entrainait Chayri- 
gnés. 


M. CEZEAU. 


* A Londres 
Noerkopping a battu 
finaliste de la Coupe 

# Nikolic, la n 
Racing, ayant donné 
igné 

% Contre Rouen, dimanche, Roessler 
et Ranzoni feront leur rentrée dans 
l'équipe de Reims, qui aligners donc 
Favre; Marche, Prince; Roessler, 
Jonquet, Kuta; Flamion, Petitfils, 
Sinibaldi, Ranzoni et Bini 
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PERPIGNAN, gros obstacle pour les “Généraux” 


EMBARECK 
a battu LEFRANC 


Hier soir, salle Wagram, devant un 
nombreux ‘publie, sest terminée la 
compétition des mi-lourds, qui oppo- 
sait Lefranc à Embareck. Finale émou- 
vante certes par sa violence mais où 
la boxe n'avait pas grand-place. Em- 
bareck ne put d'ailleurs boxer face à 
l'impétueux puncheur Lefranc et ac- 
cepta la bagarre que ce dernier vou- 
lait imposer. Dés lors le combat tourna 
à la rixe. Le champion du Maroc fut 
secoué à plusieurs reprises ; son ric 
tus souriant en était l'indicatif, Mais 
pius en souffle et par un direct du 
du gauche qu'il administra sans ces 
il enleva fort justement la décis 
Quant à Lefranc, qui fit un combat 
ardent et courageux, il sera dange- 
reuz pour les meilleurs s'il boze et 
Cesse de se battre. 

Dans le deurième. 10x3, Toniolo, 
qui effectuait sa rentrée, a battu net- 
tement Paintendre aux points, après 
lui avoir donné une leçon de boxe. 

Au cours de la soirée, l'ex-chame 
pion du monde Milou Pladner a été 
présenté au public qui l'a chaudement 
acelamé, — L. T. 


« C’est presque la forme 
de 42 » 

déclare Louis Thierry 

Mardi soir, au Central, Louis Thier- 

ty rencontrera l'Expagnof Mariner 


d'Alagon. A-cet effet, nous:#0mmes 
allés l'interviewer 


— Je n'ai pu boxer Le Mentee, com- 
me vous le savez, À cause d'une forte 
grippe, Je ne voul 
rentrée diminué ph ent. 

mardi je seral fin prêt, Actuellement, 
c'est presque la grande forme de 1942 
Remarquez que Charron était blen, lui 
aussi, à l'entrainement et 1] a- fait le 
combat Je plus toc de sa carrière, Meis 
ge ne sera pas mon cas, je-Puis vous 

— Vous avez déjà boxé deux fois 
d'Alagon ? 

— Oui, je l'ai battu par k. o. au 
10+ round en 1942 et une deuxième 
fois aux points ; je compte bien faire 
cette fois encore, 
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